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L’article qui suit est une traduction de Fatāwā al-Albān̄ı (une transcrip-
tion de certaines cassettes du cheikh ( é
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�P)) dans lesquelles on lui a

demandé son opinion sur le Jihād.
La réponse :
« En ce qui concerne le Jihād, ô mon frère, à notre époque et durant celles

nous précédant, c’est un fard. ↪ayn1, car le problème se posant à nous n’est
pas (seulement) à propos de la Bosnie, qui émeut une fois de plus la jeunesse
musulmane. Car nous avons, dans notre voisinage, les juifs qui occupent la
Palestine, et aucun pays musulman ne s’est avancé à rendre obligatoire le
Jihād contre eux pour les évincer et les jeter à la mer, comme l’un — ou
plusieurs — des présidents de pays musulmans a pu le dire.

Et le fait est que le Jihād est fard. ↪ayn, car beaucoup de terres mu-
sulmanes ont été et sont occupées par les mécréants. Et les buts de cette
occupation sont clairs pour le musulman qui s’intéresse aux affaires des mu-
sulmans, sans vouloir parler des groupes ou sectes ou pays islamiques.

Mais le Jihād a des piliers et des conditions et nous — les savants musul-
mans — croyons que le Jihād obligatoire ne l’est que pour les musulmans qui
s’entraideraient à établir ce qu’Allah a rendu obligatoire pour eux, à savoir
le Jihād contre les mécréants pour les faire quitter les terres qu’ils occupent.

Et il n’est pas nécessaire de citer les preuves du Livre et de la Sunnah, car
ce point — que le Jihād est fard. ↪ayn quand une partie des terres musulmanes
est occupée — ne connâıt pas de divergence entre les savant. Alors que dire
quand l’occupation concerne de nombreux pays ? !

Mais, malheureusement, je voudrais dire que le Jihād qui est fard. — ou
plutôt fard. ↪ayn — ne peut être établi par des individus isolés, comme l’in-
dique la question, ni même par la plupart des groupes de l’Islam. Parce que
ce qui doit être mis en œuvre pour accomplir ce Jihād, spécialement à notre
époque durant laquelle le combat implique la mise en jeu de nombreuses

1un fard. ↪ayn est un devoir obligatoire, à effectuer par tout musulman, comme la prière,
par exemple. NdT

1



personnes, ne peut l’être par les groupes de l’Islam, alors que dire des in-
dividus isolés ! Mais l’obligation repose sur les pays, et ces pays musulmans
qui sont assez puissants pour se préparer à la guerre, et qui possèdent l’ar-
mement nécessaire aux guerres modernes, par laquelle, s’ils le regroupaient
ensemble sincèrement pour ce Jihād, ils établiraient ce fard. ↪ayn. Mais, fort
malheureusement, ces pays n’ont pas levé le petit doigt pour établir cela.

Alors peut-être se réfèrent-ils, en matière de Jihād, aux nombreux
groupes et sectes de l’Islam, alors que ceux-ci sont incapables de stopper les
attaques/avancées des mécréants. Et les affaires infructueuses qui se passent
actuellement dans le monde nous permettent de nous rendre compte que tout
groupe de l’Islam qui essaie, soit en combattant l’agresseur, comme c’est le
cas en Afghanistan par exemple, soit en se révoltant contre le dirigeant dont
la mécréance est apparue clairement [aux membres de ce groupe], comme en
Algérie par exemple, nous indiquent que le Jihād individuel ou mené par un
groupe n’aboutit pas au but escompté, à savoir élever la Parole d’Allah au
plus haut.

C’est pour cela que nous croyons que ce Jihād est impossible à moins
d’être placé sous une autorité islamique tout d’abord, et dans le cadre d’un
groupe formé de personnes originaires de différents endroits et non d’un
unique endroit ou région.

Nécessité à laquelle il faudrait ajouter la crainte (taqwā) d’Allah, en
s’éloignant de ce qu’Il a interdit parmi ce qui est bien connu des musulmans,
mais malheureusement ils sont très loin de mettre ceci en application.

Et nous avons mentionné — et j’essaie de rester le plus concis possible
— de nombreuses fois que ce qui arrive aux musulmans aujourd’hui, cette
humiliation et ce laisser-aller/ignominie qui n’ont jamais été connus de toute
l’histoire de l’Islam, est dû au fait que les musulmans ont, au minimum, mal
mis en application un verset du Qur’ān. . . et c’est la parole d’Allah : « si tu
aides Allah, Allah t’aidera ».

Et il ne fait aucun doute que cette aide de la part d’Allah vise à faire
appliquer les lois de la Shar̄ı↩ah, et malheureusement, cela n’est pas réalisé
dans la majorité des terres de l’Islam, ou chez les musulmans, pris indivi-
duellement. Et ces terres musulmanes dans lesquelles sont appliquées une
partie des lois d’Allah n’ont pas, jusqu’à maintenant appelé au Jihād.

Et à cause de cela les personnes et nations musulmanes resteront faibles
tant qu’aucune des terres d’Islam ne lèvera l’étendard du Jihād, de ce Jihād
qui appelle à combattre l’ennemi qui est proche d’elles et non celui qui en
est fort éloigné. Quant aux musulmans, avec leurs pays, groupes et sectes, et
en tant qu’individus isolés, s’ils ne peuvent établir de Jihād avec ceux qui se
trouvent dans leur voisinage ou qui leur sont proches, alors ils seront inca-
pables de le mener contre ceux qui sont éloignés... par exemple en Érythrée,
Somalie, Bosnie et Tchétchénie. Et nous le disons maintenant, c’est à la jeu-
nesse musulmane, en tant qu’individus, groupes ou sectes, de propager l’éveil
islamique correct dans les pays tout d’abord, et ensuite aux dirigeants —
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et cela (cette compréhension correcte) pour que toutes ces personnes jugent
par ce qu’Allah a révélé.

Que le dirigeant conduise son pays par ce qu’Allah a révélé et ordonné.
Que le particulier en fasse de même. . . Je sais qu’aujourd’hui beaucoup de
particuliers, groupes et sectes, rejettent la responsabilité (de l’état de fait)
sur les dirigeants, alors que je suis certain que la responsabilité tombe de
manière égale sur ces particuliers, groupes et sectes plutôt que sur ces diri-
geants ! C’est parce que ces gouvernements se sont formés dans les pays de
ces musulmans. . . ces musulmans à qui s’adressent deux had̄ıth du Messager
(s.allā ’l-lāhu ↪layhi wa sallam). . . Le premier : « lorsque vous effectuerez des
transactions avec usure, et que vous vous attacherez fermement à la queue de
la vache, et vous contenterez de l’agriculture et abandonnerez le Jihād dans
le Sentier d’Allah, Allah permettra votre humiliation, et ne vous l’enlèvera
pas tant que vous ne vous en retournerez pas vers votre religion. »

Et le second had̄ıth : « Les nations fondront sur vous à la manière des
invités sur le plat de nourriture. », ils répondirent : « Serons-nous peu nom-
breux, ce jour-là, ô Messager d’Allah ? » Il répondit : « non, vous serez plutôt
nombreux en ce jour, mais serez comme l’écume sur l’océan. Et Allah ôtera
la peur des cœurs de vos ennemis et placera dans les votre al-wahn. » Ils
répondirent : « Qu’est-ce qu’al-wahn, ô Messager d’Allah ? » Il dit : « l’amour
de ce monde et la haine de la mort. »

Et ces situations mentionnées par le Messager (s.allā ’l-lāhu ↪layhi wa
sallam) dans ces had̄ıth arrivent maintenant dans toutes les sociétés musul-
manes et elles font partie des afflictions claires qui rendent nécessaire cette
humiliation sur les musulmans, jusqu’à ce que les cœurs des dirigeants et
des particuliers noircissent commplètement (à cause de leurs péchés).

Les pays musulmans ne sont pas dirigés par ce qu’Allah a révélé, et s’il
en est un d’entre eux qui (clame de le faire), alors la première indication
qu’il n’est pas dirigé par les Lois d’Allah est qu’il n’appelle pas au Jihād.

Donc, si le temps que nous vivons ne fait pas partie de ceux où le Jihād
dans le Sentier d’Allah est obligatoire, et beaucoup de terres musulmanes
sont occupées, alors quand est-ce que le Jihād deviendra obligatoire ?

Mais le problème — et c’est le cœur de ce sujet — est qu’aucun d’entre
nous n’est capable d’entreprendre (ce Jihād). Pourquoi ?. . . Parce que nous
nous noyons dans les péchés et nous noyons dans le sectarisme et les
différences nationales, et nous savons que l’un des chemins vers la faiblesse
et la défaite est que les musulmans sont désunis.

Et nous avons récemment été touchés par une épreuve très triste, et il
s’agit du Jihād afghan, de laquelle nous espérions que sa finalité serait le
triomphe pour les musulmans, et il y avait de très forts signes quant au
plantage de la graine d’un état islamique. Puis la finalité et le résultat se
révélèrent totalement à l’opposé (de ce que nous espérions), du fait que
les rapides signes de victoire contre l’ennemi, les communistes, diminuèrent
quand les différends entre tribus les firent éclater en sept groupes, et leur

3



Islam, qu’ils prenaient pour être du d̄ın, ne les a pas épargnés de faire cela
et notre Seigneur dit : « et ne faites pas partie des associateurs. De ceux qui
ont séparé leur religion en sectes, chacune se réjouissant de ce qu’elle a. »

C’est ainsi qu’il est du devoir de celui qui désire partir faire le Jihād de se
procurer les moyens du Jihād, ainsi que les moyens d’acquérir la victoire, et
cela n’est pas réalisable de notre temps malheureusement. Et Allah dit dans
le Noble Qur’ān : « En vérité, Allah ne modifie point l’état d’un peuple,
tant que les individus [qui le composent] ne modifient pas ce qui est en
eux-mêmes. »

C’est pour cela que nous en appelons aux musulmans, qu’ils soient parti-
culiers, groupes ou sectes, sans compter les gouvernements, qu’ils s’occupent
de propager l’Islam purifié, authentique, purifié de tout élément fallacieux
qui y est entré durant le passage du temps, puis élever les musulmans sur
cet Islam purifié.

Le jour où ces signes se feront sentir, et deviendront clairs dans ce vaste
monde islamique, ce jour-là, les signes de préparation à établir ce fard. ↪ayn
qu’est le Jihād se feront sentir.

Ceux qui sont anxieux et qui partent dans les nombreux pays musulmans
envahis/attaqués par les mécréants comme la Bosnie ou la Tchétchénie par
exemple. . . quelles sont les armes qu’ils emportent avec eux ? Qui sont les
leaders qui peuvent les rendre disciplinés et les faire combattre sous la même
autorité et le même étendard ? S’il n’y avait qu’une seule autorité, alors nous
verrions (les fruits) du Jihād comme nous les avons vus en Afghanistan (c-
à-d. la victoire contre l’agresseur).

C’est pourquoi Allah dit : « et rassemblez contre eux ce que vous pouvez
de force et d’armes pour insinuer la peur dans les cœurs des ennemis d’Allah
et de vos ennemis. »

Où se trouve cette préparation ? ! Et qui est celui qui est capable de
faire cette préparation ? Le particulier ? ! Non. Les gouvernements ? Oui, les
gouvernements, et il nous est possible de dire qu’effectivement ils mettent
en place une petite partie de cette préparation. . . mais celle-ci est prise de
leurs ennemis. . . donc s’il y avait un Jihād établi entre les mécréants et les
musulmans, alors bientôt ces musulmans ne seraient plus capables de fournir
leurs armées avec les armes nécessaires, à moins d’en acheter à leurs ennemis.

Alors, peut-il y avoir la victoire et le Jihād en achetant les armes auprès
des ennemis des musulmans ? !

Ceci est impossible et, de ce fait, cette préparation qui nous est ordonnée
ne peut être établie, même dans les pays musulmans, parce que les pays mu-
sulmans achètent leurs armes de destruction à leurs ennemis. Et il existe
des moyens de rendre ces armes inefficaces pour le moment où ils (les mu-
sulmans) voudraient les utiliser contre l’ennemi mécréant. Et, de ce fait, je
dis — et terminerai par là ma réponse à cette question — qu’Allah, dans Sa
parole : « et rassemblez contre eux ce que vous pouvez. . . » s’adressait aux
compagnons du Prophète (s.allā ’l-lāhu ↪layhi wa sallam), puis aux musul-
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mans en général, du fait de la généralité du texte. Mais cela s’adressait [avant
tout] aux S. ahābah après qu’ils avaient été éduqués sur l’Islam authentique,
de manière à ce qu’il leur fût possible d’établir ce qui leur était demandé —
préparer la puissance matérielle après que la puissance spirituelle le fut en
eux ou avec eux, grâce à l’éducation que leur Prophète (s.allā ’l-lāhu ↪layhi
wa sallam) leur inculqua.

Et l’Histoire se répète. . . Il doit donc y avoir l’éducation d’une nation
parmi les nations islamiques pour qu’il soit possible à celle-ci d’établir cette
préparation matérielle, et nous ne trouvons pas de nos jours de nation qui ait
établi cette obligation que nous pouvons décrire en deux mots : correction
(tas. fiyyah) et éducation (tarbiyyah).

(Plutôt), nous nous voyons en tant qu’individus éparpillés ici et là. Et s’il
y avait un groupe, et dans ce groupe un leader qui avait l’allégeance de tous
les musulmans, et qu’il lève l’étendard du Jihād contre les ennemis : cela n’est
pas encore arrivé et, de ce fait, nous réclamons cette introduction/prédicat
au Jihād saint.

Et faire courir (ces gens) après leurs émotions, alors que le Jihād spirituel
n’a pas encore été réalisé en eux — et c’est cela la compréhension correcte de
l’Islam, ni appliqué collectivement, et qu’il y ait au-dessus d’eux un leader
une fois ceci fait, et qu’il les enjoigne à préparer ce qu’ils peuvent comme
force et armes, le jour où nous verrons cela, ce jour-là les musulmans se
réjouiront de la victoire d’Allah, et Allah aide qui Il veut. Ceci est ma réponse
à ta question. »

Source : Salafi Publications
Traduit de l’anglais par l’équipe de Dhikr-Allah.com
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